· Un pays jeune

L’Allemagne est un pays jeune, qui réalise son unité au cours du 19ème siècle. 

L’intégration des États germanophones commence sur le plan commercial par une unification douanière, le Deutscher Zollverein (Union douanière allemande, 1834-1871). Cette unification se fait autour de la Prusse, en partie à l’initiative de Friedrich List. Elle s’étend par étapes à l’ensemble de l’Allemagne, malgré l’opposition de l’Autriche. 

En 1854, le Zollverein s’étend presque partout à l’exception de certains États du Nord. 

Les années 1860 correspondent déjà à une phase d’industrialisation accélérée, largement favorisée par l’unification économique. La construction de chemins de fer est particulièrement stimulée, avec un effet d’entraînement induit sur d’autres secteurs comme la sidérurgie. 

L’unité politique vient seulement après la guerre de 1870, qui aboutit à la proclamation de l’unité allemande dans la galerie des glaces au château de Versailles, le 18 janvier 1871. 

· Une intervention importante de l’Etat

En Allemagne, l’interventionnisme étatique défendu par l’économiste Friedrich List (1789-1846) a donné une impulsion déterminante après la création du Zollverein (1834). L’action étatique se manifeste par :

a- le protectionnisme sauf entre 1862-1879

b- l’organisation du transfert des technologies anglaises
c- la formation de la main d’œuvre qualifiée dans les grands instituts polytechniques 
d- et la construction et la coordination des lignes des chemins de fer
L'industrie sidérurgique allemande  a été renforcée par l'annexion de l'Alsace-Lorraine en 1870 et l’Allemagne devient  la première puissance industrielle européenne en 1893.  

C’est aussi en Allemagne qu’est né le principe des assurances sociales à partir de 1883. Le chancelier Bismarck instaure entre 1883 et 1889 une assurance maladie et  un système de retraite obligatoire pour les travailleurs ayant des revenus faibles. 

Avec l’unification et la crise de 1873, l’État s’engage de manière encore plus nette dans une politique de substitution aux initiatives privées, désormais défaillantes. Le Reich est à l’origine d’une masse considérable d’investissement, tant dans l’éducation, les transports, que dans les mines ou la sidérurgie. 

( Le modèle d’industrialisation allemand associe donc étroitement investissements publics et initiatives privées. Cette formule favorise la sortie de crise. Au tournant des années 188o, l’Allemagne est déjà une grande nation industrielle.

